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La protection civile: un service au prochain

Compte tenu des menaces qui pèsent aujourd'hui sur tous les secteurs

vitaux de notre pays et n'épargnent pas l'homme, la protection civile est

devenue indispensable dans le cadre de la défense totale.

Elle représente une obligation morale et humanitaire:
indépendamment de sa tâche primaire qui est d'entreprendre des préparatifs en

prévision d'une guerre ou d'une situation grave, elle aimerait également
se révéler efficace en cas de catastrophe. L'organisation de la Protection
civile, qui avec l'Office fédéral de la Protection civile dépend sciemment

d'une autorité civile, le Département fédéral de Justice et Police, ne peut
cependant être à la hauteur de sa tâche que si tous les milieux de la

population y contribuent.

L'organisation à l'échelle fédérale, cantonale et communale, forme
le cadre légal qui doit enserrer ceux auxquels profiterait cette protection:
nos concitoyens et concitoyennes. Une bonne protection civile commence
autour de nous, dans notre foyer, dans notre famille, à notre place de

travail. Si nous sommes prêts à aider au besoin notre prochain, à

prodiguer les premiers secours, à pratiquer le sauvetage, à lutter contre les

foyers d'incendie, à assister des enfants, des malades et des personnes
âgées dans les abris, la Protection civile pourrait en cas de catastrophe
remplir sa tâche qui est de protéger la population et la patrie en assurant

notre survie. La Protection civile est en premier heu un service au prochain.
Celui qui se soustrait à cette obligation évidente pour tout homme et

tout chrétien et qui évoque mille prétextes pour ne pas être dérangé,
demeure en dehors de notre communauté et il mérite bien le qualificatif
d'« asocial ».

Mais que faut-il faire pour remplir cette obligation? Il faut avant tout
s'intéresser à l'information sur la protection civile et la défense totale
donnée de manière très générale, discuter des problèmes soulevés, y
rendre son entourage attentif. Si on le désire, il est facile de s'initier aux
premiers secours soit à la Protection civile elle-même, soit en suivant un
cours de l'Alliance suisse des Samaritains ou de la Croix-Rouge suisse.

Si nous voulons que la Protection civile soit efficace et oomniprésente,
nous devons admettre la nécessité d'enseigner les premiers secours dans
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les écoles de tous les degrés, de manière que la nouvelle génération soit
mieux préparée à servir son prochain.

Il convient aussi d'insister continuellement auprès des offices et
autorités compétents pour qu'il ne soit plus délivré de permis de conduire
à tous ceux qui n'auraient pas suivi un cours de Samaritains d'une
certaine durée, comme cela est déjà le cas en République fédérale
allemande et en Autriche.

Relevons aussi la nécessité de constituer et de contrôler les réserves de

secours que le délégué du Conseil fédéral rappelle de temps à autre
avec insistance. Il s'agit là des obligations mineures qui concernent avant
tout les femmes qui contribuent ainsi à créer la base des conditions de

survie, base sur laquelle protection civile et défense totale pourront
appliquer les mesures prévues par la Confédération, le canton et la
commune.

Nous sommes-nous déjà demandé dans quel état se trouvait l'abri
de notre maison? Y a-t-il dans notre immeuble des personnes âgées ou
handicapées qui auraient de la peine à rejoindre les abris en temps voulu,
qui devraient y être entourées, qui devraient y suivre un régime ou qui
auraient besoin de médicaments spéciaux?

Il n'appartient pas aux autorités de s'occuper de ces aspects du

problème. Nous sommes tous appelés à servir notre prochain, à penser
et à prévoir.

UNION SUISSE
POUR LA PROTECTION DES CIVILS
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